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  À Cassandra, Henri, Harry, et Adriana.



Vie Contrastée

Se réveiller, fatigué, par un beau matin
Se lever de son lit, paré pour aujourd'hui
Et se dire qu'à quatorze ans, la vie est jolie
Mieux que ces jeunes qui, à cet âge, doivent visser des joints.

Se faire des amis, qu'on pense avoir pour la vie
Se rendre compte qu'on ne les revoit pas
Comme les faces d'une médaille, qui ne se rencontrent pas
Qui séparées par la tranche, restent quand même unie.

Rêver d'avoir une belle vie, le temps d'un instant
Rêver de Rolex, rester perdu dans le temps
Réaliser qu'on sort à peine de son œuf
Et qu'on veut déjà être plus gros que le bœuf.

Profiter de la vie, en buvant une limonade
Puis réaliser qu'on finira en tapenade
Cet homme dans la rue, sa tête ronde comme un ballon
Ferait passer Pinocchio pour un beau garçon.

Réaliser que les gens sont avides, avares
Veulent gouverner, mais ne savent pas se gouverner
Cet homme, dans la rue, raide et grand comme un phare
Est devenu fou, avec tous ces beaux, grands biens
Qu'il s'est, de manière injuste, accaparés.

7 octobre 2016



Rêves d'indépendance

À force de grandir, on veut plus de liberté
On ne devient pas grand en buvant du café
«Fais preuve de maturité, tu s'ras un adulte»
Venant de nos parents, c'est une phrase culte.

Rêver d'indépendance, à l'adolescence
Penser à nos parents, et à leurs absences
Se dire qu'à chaque moment qu'ils sont absents
On se sent exactement comme un chien errant.

Parfois sans nos parents, "on se sent perdu"

Mais certains enfants ne les ont même pas connus
Comparé à nous, ils sont parfois plus heureux
Et ils le seront encore dans les cieux.

Dis-toi bien que tu ne marcheras jamais seul
Que ce soit à Liverpool ou à Newcastle
Il y aura toujours quelqu'un avec toi
Et réfléchis un instant, c'est peut-être moi ! 

3 novembre 2016



Message aux racailles

Un message non-offensant, à toi, dans la rue
Qui harcèles et voles n'importe quel inconnu
Vu ce que tu fais, tu viens de l'âge de pierre
Pour toi le succès s'appelle Bartoloméo, il t'as déjà mis trop de barrières.

Enlève de ta tête cette horreur, ce fichu voile
Arrête de remettre en cause ta bonne étoile
Cesse de redire que c'est la faute à ton destin
Tu as entièrement tort, du début à la fin.

On te donne un stylo, tu n'sais pas quoi en faire
Tu es bien plus doué avec un revolver
Tu passes tellement de temps sur du virtuel
Que tu oublies à quoi ressemble le soleil.

Tu influences les autres, comme tu l'as été
S'ils deviennent dépendants, tout va exploser
Gratuitement, tu leur donnes, fournis du shit
Mais quand ils sont sous effets, tu prends la fuite.

2-3 novembre 2016



Ouvrez les yeux, levez la tête

Ce qui va suivre est dédié aux jeunes en détresse
Aux jeunes qui n'en peuvent plus, envahis par le stress
Ne désespérez pas lorsque vous êtes à terre
Levez votre tête et quittez le ter-ter.

Il y a des gens qui sont plus profonds que vous
Ces gens-là coulent tandis que vous faites juste glouglou
Il vous a manqué de l'espoir, pour eux, c'est la chance
Donc soyez heureux et retrouvez espérance.

Certains enfants n'ont même pas eu de famille
Leurs parents n'sont pas apparus à leurs pupilles
Ces enfants-là n'ont connu que les coups d'bâton
J'espère que mon exemple vous servira d'leçon.

7 novembre 2016



Apothéose d'un gamer

Dès que je me connecte, le soir
Mon avatar, in game, n'est plus un canular
J'invite mes amis à jouer, depuis mon smartphone
Ils acceptent tous, avec des émoticônes.

Sur mon serv favori, ils jouent au jeu de mourre
Jusqu'à ce que Supreme_Franswa soit de retour
Une terreur, une légende, vient de se connecter
Les joueurs commencent peu à peu à ragequitter.

Mes meilleures parties sont stockées sur le nuage
Seul un pirate les fera sortir de leu cage
Mais mes parties seront tout de même hébergées
Si le pirate vient m'voir, je vais le télésnober.

Il traîne comme un fureteur, il cherche des victimes
Il traque comme un nomade, tel dans certains films
Cherche des apprentis, n'a rien à faire de sa vie
Les joueurs qui le croyaient sont déjà partis.

Novembre 2016



Vous, les présidents belliqueux

Comparés aux vrais présidents, vous faites la guerre
La mort tombe de vos bombes larguées depuis l'éther
Tandis qu'en dessous, des gens perdent des êtres chers
Réfléchissez-bien, il y a mieux à faire.

Vous allez loin pour massacrer de pauvres gens
Mais mettez-vous à leur place, le temps d'un instant
Dans un village écarté, dans la misère
Les bombes tombent, vous êtes retranchés, faites vos prières.

Sur la course vers l'honnêteté, vous cravachez
Eux ont quitté leurs starting-blocks, ont démarré
Et depuis leur départ, ils sont partis à fond
Vous êtes loin derrière eux, et cette route, vous n'en voyez pas l'horizon.

Le riche fait du tort à un pauvre, et il proteste
Le pauvre est la victime du riche, doit s'excuser
Il est la risée de tout le monde, conteste
Ouvrez les yeux, vous autres, les choses n'ont pas changé !

8 novembre 2016



Indifférence

J'ai vu des impalas, des gazelles, des guépards
Des éléphants, des rhinocéros, des jaguars
Des cerfs,des renards, des toucans, des caribous
Aujourd'hui, quelque chose s'est passé devant nous.

De l'Angola à Antigua-et-Barbuda
De la Zambie, si belle, aux Îles Kiribati
Des Îles Samoa au très lointain Canada
Et de la Tasmanie à la Patagonie

J'ai vu des animaux, de n'importe quel âge
Devenir les pauvres victimes du braconnage
« Ça ne nous importe pas, vu que ce n'est pas nous »
Aujourd'hui, quelque chose s'est passé devant nous.

J'ai vu le monde entier dans une totale ignorance
J'ai vu les gens me dire, avec classe et aisance
« Ce sont les animaux les victimes, chance pour nous »
Aujourd'hui, quelque chose s'est passé devant nous.

10 novembre 2016



L'Île passerelle avec le paradis

Un soir d'été, quelque part à la Réunion
Spectacle dont on ne verra jamais les bas-fonds
Le soleil qui se couche, là-bas, à l'horizon
N'est reproductible par aucune contrefaçon.

Notre amour pour notre Île nous coule dans le sang
Personne ne peut nous empêcher, pas même le temps
De profiter de notre Île, à chaque instant
D'aimer notre beau soleil, levant comme couchant.

Et cet amour pour notre Île, la nuit comme le jour
Solide et grand en nous, comme une immense tour
Nous le transmettrons aux prochaines générations
En tant que vrais patriotes, dignes de ce nom.

24 novembre 2016



Miroir

Vous, qui critiquez les autres, qui vous acharnez
Qui êtes étonnés quand les rôles sont inversés
Qui refusez que le bourreau devienne victime
Ce doit être une épreuve dure, pour vous, j'imagine.

Vous, qui critiquez les pauvres, sans même savoir
Que certains étaient plus riches que vous hier soir
Mais que de malhonnêtes gens les ont trahis
Ou que la roue a tourné, pour eux, dans leur vie.

Qui sait? Ces gens seront peut-être vous, un jour,
Que feriez-vous alors, si c'était votre tour ?
Que pourrez-vous dire à vos amis, dans la rue
Qui vous regarderont, comme si vous étiez des inconnus ?

Quand vous n'aurez plus qu'une chienne comme compagnie
Tandis qu'avant, la Reine était votre amie
Que ferez-vous, broierez-vous constamment du noir
Ou réaliserez-vous enfin que la vie est un miroir ?

26 mars 2017



Cassandra

Elle jeune, souriante, ravissante et joyeuse
Timide, mais jolie, intelligente et pieuse
Perle rare, unique, et dont il faut prendre soin
Si parfaite, qu'on se demande si c'est un humain.

Si tu te sens bien lorsque tu parles avec elle
Et qu'elle se sent bien quand elle parle avec toi
Tu peux être sûr que, pour toi, la vie est belle
Oui! Car tu es un des amis de Cassandra.

27 mars 2017



Anarchie, ou cancer de la société

Entre eux, en groupe, leurs mauvaises idées fusent
C'est normal, car le diable a plus d'une ruse
Pour les gens malhonnêtes, ils occupent de grands rôles
Ils auraient pu être importants pour nous aussi
S'ils avaient travaillé sérieus'ment à l'école.

Leur combat est pour la liberté d'expression
Si vous n'aimez pas leurs idées, changez de nom
Car ces combattants, qui luttent pour l'égalité
À six contre un, dans la rue, viendront vous frapper.

Ils sont contre les frontières, contre les pays
Mais pour la reconnaissance de la Palestine,
manifestent en saccageant les rues de Paris
Et ce, tout en se déclarant « Antifascistes »»
Car ils n'assument pas le fait d'être anarchistes.

2-3 avril 2017



Henri

À première vue, c'est un jeune homme très réservé
Parfois grincheux, comme les habitants de Paris
Mais, dès que vous faites sa connaissance, vous voyez
Qu'une bête se cache derrière ce portrait discret
Félicitations ! Vous avez fait la connaissance d'Henri !

21 mai 2017



Différent

Vingt heures, quelque part, dans une rue sombre de Grozny
Un homme, traîné par terre, frappé par des soldats
Les gens passent, à côté, comme s'ils ne voyaient pas
Parmi eux, des enfants, qui croyaient que la vie était jolie.

Qu'a fait cet homme pour subir un supplice pareil ?
Où donc sommes-nous, pour faire de telles choses sur terre ?
Nous sommes en Tchétchénie, et cet homme, frappé, par terre
Est victime de coups car il est homosexuel.

27 mai 2017




